
63 ans du retour de l’indépendance 

 

26 Juin 1960 : voilà déjà 63 ans le retour de l’indépendance de notre pays. Le 26 Juin est communément appelé « fête de 

l’indépendance ». En réalité, c’est « le retour de l’indépendance ». En effet, Madagascar était belle et bien indépendante avant 

la colonisation du 6 Aout 1896 par la France.  

C’était un Etat souverain, « un royaume ». Le royaume merina est devenu 

« le royaume malagasy ». Il a vaincu les autres royaumes tels que les 

royaumes Sakalava, Betsimisaraka, Betsileo, ceux du Sud et du Sud Est. 

Même, en Imerina (tribu des Hautes Terres Centrales comme les Betsileo), 

il y a eu des petits royaumes : ANDRINAMPOINIMERINA roi d’Analamanga 

les a tous mis à ses pieds. C’était un grand conquérant. Il a régné de 1787 

à 1810. Son fils, RADAMA I (1810 à 1828) l’a succédé. Il a continué la 

conquête de son père avec son armée de métier ainsi que ses 

successeurs : sa femme RANAVALONA I (1828-1861), RADAMA II (1861 – 

1863), RASOHERINA (1863-1868), RANAVALONA II (1868-1883) et 

RANAVALONA III (1883 – 1896). Oui, notre pays a surtout connu des reines 

car le royaume Sakalava a également connu une grande reine : 

« RAVAHINY ». Le Palais du haut de la colline d’Antananarivo s’appelle « Palais de la reine » en l’honneur de ces dames.  

Et comme une preuve évidente que Madagascar était indépendante avant 

1896, voici que le Palais de la reine ouvre ses portes après 28 ans (incendié 

le 06 Novembre 1996) le 18 Juin dernier. Il a été rénové, modernisé et 

prend le nom de « Rovan’i Madagascar » (rova signifie palais). 63 ans de 

retour de l’indépendance avec un autre forme d’Etat : une République. En 

63 ans, nous sommes déjà à la quatrième République comme si 

Madagascar cherchait toujours son identité : des crises cycliques 

s’enchaînent avec des dates, des années mémorables où des patriotes ont 

sacrifié leur vie pour des jours meilleurs : 13 Mai 1972 (des étudiants 

décédés devant la mairie d’Antananarivo sur la place d’indépendance 

nommé à partir de ce jour : place du 13 Mai), 10 Aout 1991 avec plusieurs 

martyrs durant la marche vers Iavoloha qui est le palais présidentiel.  

Citons également les années 2002, 2009, 2018. 63 ans où le pays ne cesse de plonger de plus en plus dans la pauvreté car la 

pandémie, la guerre en Ukraine ne sont pas facile à vivre avec l’inflation de plus en plus accentuée d’où la hausse des prix, 

surtout celle du PPN (Produit de Première Nécessité). Plus que jamais, la JIRAMA (Jiro sy Rano Malagasy : électricité et eau de 

Madagascar) ne cesse de faire des siennes : d’innombrables délestages pour ne pas dire coupures de courant. Cela dure 

jusqu’à 6 heures par jour ou même plus (3 heures le matin, 3 heures dans la soirée, aux heures de pointe, et encore des heures 

pendant la nuit). Imaginez la vie des travailleurs malagasy qui ne peuvent se passer d’électricité : les salons de coiffure, les 

cybercafés, les pâtissiers, les mécaniciens et tant d’autres qui ne peuvent s’offrir un groupe électrogène en cas de délestage. 

Les Malagasy endurent, résistent et avancent.  

La Banque centrale fête cette année ses 50 ans d’existence. Pour la première 

fois, Madagascar aura une réserve d’or nationale a annoncé le gouverneur de 

la Banque centrale Aivo ANDRIANARIVELO. Les premiers lingots d’or ont été 

présentés au public. Le Ministre de l’industrialisation, du commerce et de la 

consommation, Edgard RAZAFINDRAVAHY poursuit son projet « One district, 

one factory » a déjà installé 17 Unités industrielles. Par exemple, une miellerie à 

Ambositra, Manjakandriana de l’huilerie à Marondava, Tsiroanomandidy. Cette 

installation dépend de la ressource et du potentiel de chaque district. Ainsi, une 

usine de torréfaction de café a été installée à Vohipeno qui est un grand 

producteur de grains de café. Moramanga et Ambatolampy ont reçu chacun 

une unité de transformation de lait et de production de fromage, une unité de 

transformation de tomates a vu le jour à Ambatondrazaka.  
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Les industries de base installées dans les différents districts vont petit à petit transformer Madagascar en pays industrialisé. 

En une année, il y en a 17 en fonction. Certes, nous avons 119 districts mais c’est un grand début. Le téléphérique : transport 

par câble dans la capitale prend forme. Le stationnement à Anosy est en chantier, une cabine y est présentée le 20 Juin. Les 

fondations des deux premiers pylônes sont déjà construites.  

Plus que jamais, des Malagasy percent, font connaitre Madagascar dans 

le monde. Au « mondial Basket U19 », Ankoay,  le nom de notre équipe 

nationale de basket se fait connaitre. Elle est arrivée en finale de la coupe 

d’Afrique et la voici qui participe au Mondial Basket U19. Les jeunes 

Ankoay U19 sont battus par les Américains, mais, ils ont remporté leur 

première victoire en coupe du monde le samedi 24 juin contre le Liban. 

Lucas RAKOTONDRAMANANA, un athlète autiste a eu la médaille de 

bronze à l’épreuve de 100m aux jeux mondiaux spécial olympiques qui se 

sont déroulés du 18 au 25 Juin à Berlin.  

Laura RASOANAIVO judokate de 19 

ans a réalisé un doublé : les 

médailles d’or juniors et seniors des 70 Kg à l’open de Tunis en Mars 2023. Elle est en 

seconde place après le Mondial du 4 au 17 Mai. Andrianiaina RAMANANTOANINA avec 

son équipe est en 4e place pendant le concours interuniversitaire de débat de la Haye 

édition 2023. Pluridisciplinaire et activiste des droits humains, est un jeune étudiant en 

3e année de licence en droit et science politique de l’Université d’Antananarivo.  

Michèle RAKOTOSON, auteure, 

écrivaine, enseignante et 

journaliste experte âgée de 73 ans a 

obtenu le prix orange du Livre en 

Afrique (POLA) réunissant des 

œuvres au nombre de 35 sous 12 

pays d’Afrique francophone avec 

son livre « Ambatomanga, le 

silence en douleur ». Elle est décorée de la grande Médaille de la 

Francophonie en littérature. RAKOTONIAINA Hajatiana Nambinina est 

Major de promotion pendant la formation à l’école nationale supérieure 

de police en France cette année. C’est la troisième fois qu’un policier 

malagasy est major de promotion dans cette école. Ils sont Malagasy, fiers de l’être et tant d’autres aussi.  

Le 26 Juin la fête nationale est célébrée comme il se doit et selon les moyens 

du bord de chaque famille. Les 23 régions ont chacune sa manière de la 

célébrer. Elle est la fête la plus importante dans les zones côtières, plus que les 

fêtes chrétiennes. Les Malagasy y abordent leurs plus beaux habits et en 

achètent même. Dans chaque district, feux d’artifice, défilé de la force vive à 

savoir soldats, policiers et gendarmes, élèves des établissements scolaires et 

des membres de différentes associations sont au programme ainsi que les 

Kermesses et les spectacles. Bien sûr, la sortie avec les lampions la soirée du 

25 Juin est incontournable.  

Dans la capitale, c’est également le même programme. Le défilé s’est déroulé 

au stade Barea. C’est un défilé militaire sous l’applaudissement d’un stade 

plein à craquer, dynamique de quelques 3700 éléments à pieds et motorisés. 

Le coup d’envoi de la parade est fait par des hélicoptères portant hauts dans le ciel le drapeau national. Puis, les motards de 

la police font une démonstration de précision, les élèves de l’ACMIL (Académie Militaire) prouvent leur dextérité par leur 

« silent drille » ainsi que les écoliers de la SEMIPI (Sekoly Miaramilam-Pirenena) qui sont des écoliers militaires. Déjà, dans 

l’après-midi du 25 Juin, le stade de Barea est aussi archicomble pendant le gala évangélique pour le pays. Dès 6h du matin, les 

Tananariviens font la queue pour voir la parade militaire le matin et le spectacle des artistes l’après-midi emportant leurs 
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Figure 7 La queue à l'entrée du stade 



déjeuners avec eux. Ceux qui n’ont pas pu entrer dans le stade restent dans les environs. Du feu d’artifice est encore au 

programme en fin de soirée du 26 Juin comme au 25 Juin.  

La fête est terminée, retour au quotidien : examen officiel du BEPC la semaine du 03 Juillet et le BAC en mi-Juillet. 

Edmine et Michel 

 


